
Une rentrée porteuse de tous les dangers 

Jeudi 17 septembre : 

PREMIÈRE RIPOSTE ! 

Sur le plan sanitaire comme sur le plan social et écologique, l’avenir s’annonce très perturbé ! 

Un discours sur le 

Covid incohérent 

Ainsi les masques deviennent 
tour à tour inutiles, dangereux, 
utiles, essentiels, 
indispensables, obligatoires au 
gré d’une parole politique 
incohérente. Sa seule boussole 
depuis longtemps est de 
dégager 
toujours plus 
de finances 
au service 
du monde de 
l’argent. 
Ainsi, le 
pouvoir a 
taillé, à tour 
de bras, 
dans tout 
notre 
système 
sanitaire, 
asphyxiant 
hôpitaux et 
EHPAD ! 

Un discours à 

géométrie variable 

Pendant le confinement, que de 
belles paroles sur les premiers 
de corvées, au 1er rang 
desquels on trouve beaucoup 
de femmes et d’immigrés y 
compris sans papiers ! 

On présente Castex, ce vieux 
loup de la politique, un des 
décideurs politiques sous 
Sarkozy, comme un homme 
neuf… C’est lui qui a créé la 
tarification à l’acte (T2A) dans 

les hôpitaux. Elle a mené à 
l’état de délabrement où ils se 
trouvent aujourd’hui. 

Depuis, devant le front uni 
syndical, il a été contraint de 
temporiser sur l’abandon de 
tous les fondamentaux de notre 
société au monde de la 
finance… Tout est renvoyé 

officiellement à l’automne voire 
en janvier. 

Les manœuvres 

continuent 

Macron a ressorti ses vieilles 
lunes pour casser notre 
système de retraite, notre Sécu 
et asphyxier les chômeurs. Tout 
aurait été fait pour sauver les 
« vieux » et que maintenant ils 
devraient payer leur « juste » 
part ! pour les actifs, Contrat à 
Durée Indéterminée deviendrait 
« dépassé » et il faudrait 

trouver de nouvelles formes de 
« partenariats salariés 
employeurs ». 

Macron avait mis à sa botte le 
Conseil d’Orientation des 
Retraites (COR). Il lui a déjà fait 
dire que la crise sanitaire aurait 
accru l’écart de pouvoir d’achat 
en faveur des retraités, au 

détriment 
des actifs… 
Il attend 
maintenant 
de ce même 
COR les 
propositions 
pour boucher 
équilibrer le 
système des 
retraites 
alors que 
c’est lui l’a 
creusé en 
sabrant les 
recettes et 
en mettent 
des charges 

indues sur le dos de la Sécu. 

Parallèlement l'État pourrait 
financer son surcroît de 
dépenses par une politique 
fiscale mieux ciblée et plus 
juste. les attaques contre les 
libertés se multiplient…Nos 
camarades de La Poste sont 
lourdement sanctionnés pour 
avoir voulu simplement 
revendiquer et défendre leurs 
droits. La presse subit de 
nouvelles attaques que ce soit 
au niveau de l’outil de diffusion 
(Presstalis) ou de titres telle la 



marseillaise. Un inspecteur du 
travail est muté arbitrairement 
pour avoir fait son boulot en 
demandant que des mesures 
de protection soient prises dans 
un EHPAD. Un employé de 
Pôle emploi est viré pour avoir 
aider des chômeurs à connaître 
leurs droits… 

L’argent existe ! 

L’État pourrait financer son 
surcroît de dépenses par une 
politique fiscale mieux ciblée et 
plus juste. 
Combattre 
l'évasion 
fiscale 
rapporterait 
100 milliards 
par an, 
auxquels 
s'ajouterait 
autant si 
l'exécutif 
supprimait 
les niches 
qui 
permettent 
d'exercer 
l'optimisation 

fiscale en toute légalité. 
L'adoption d'une vraie taxe sur 
les transactions financières 
permettrait de limiter la 
spéculation et de renflouer les 
caisses de l'État. Il pourrait 
décider d'une fiscalité différente 
selon la contribution des 
entreprises à l'intérêt général et 
environnemental. 

La CGT pèse 

positivement 

A Orange, le budget 

« retraités » de 2019 est 
reconduit en 2020. Désormais, 
le reliquat ne sera plus reversé 
aux CSE(s), mais versé dans 
l’enveloppe « retraités » de 
l’année suivante.   

A la Mutuelle, elle vient 
d’obtenir que le délai pour ré-
adhérer au contrat statutaire 
santé de passe de 6 mois à 1 
an et que les hausses de 
cotisations 2021 soient très 
faibles. 

D’une manière générale, la 
CGT se bat 
pour que les 
retraités 
aient les 
mêmes 
droits 
sociaux que 
les actifs et 
qu’ils partent 
avec des 
retraites 
décentes 
(minimum 
1.800 € 
brut !) 

Jeudi 17 septembre, 

bien visibles mais masqués 

faisons-nous entendre : 

Non au dieu fric 

Oui à des lendemains qui chantent ! 

Manifestation à : 

 


